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Héritiers de l’avenir

Notre diocèse fête cette année ses 40 ans 
d’existence. A la demande de plusieurs chrétiens, il a 
été décidé de célébrer l’anniversaire de sa fondation. 

Célébrer 40 ans, c’est faire mémoire
Il ne s’agit pas 

seulement de se 
souvenir, avec 
le risque de se 
laisser gagner par 
la nostalgie ou de 
se laisser prendre 
au piège du « bon 
vieux temps » ! Faire 

mémoire, c’est convoquer le passé, laisser émerger 
ce qui nous a permis d’avancer dans la foi au Christ et 
progresser dans notre engagement pour l’annonce de 
l’Evangile. 

Faire mémoire, c’est raviver notre fi délité à la 
mission que le Christ nous a confi ée. Nous le faisons 
en nous redisant ce qui a été construit de solide, ce 
sur quoi nous avons pris appui  pour avancer à la suite 
du Christ, pour porter plus loin encore l’annonce de 
l’Evangile à ce monde qui, malgré les apparences, 
nous attend plus que nous ne le pensons.  

Faire mémoire, c’est fi nalement nous reconnaître 
redevables de la foi et de l’engagement apostolique 
de ceux et celles qui nous ont précédés et qui, au 
souffl e de l’Esprit du Christ, ont fait exister l’Eglise qui, 
aujourd’hui, nous accueille, nous met au contact de la 
Parole, nourrit notre foi et nous sollicite pour travailler 
à sa mission. Faire mémoire, c’est nous reconnaître 
héritiers d’une histoire marquée par l’engagement de 
nos aînés qui ont permis de parcourir les 40 années de 

la vie de notre diocèse. 

Héritiers de l’avenir
L’aventure commencée voici 40 ans, il nous 

appartient de la poursuivre. Il s’agit de donner un avenir 
à notre Eglise diocésaine, mais surtout à l’Evangile 
du Christ dans son contact avec les hommes et les 
femmes de l’agglomération havraise et de la partie 
rurale du pays de Caux. 

L’Eglise universelle s’incarne de fait dans les Eglises 
particulières constituées, elles, de telle ou telle portion 
d’humanité concrète, parlant telle langue, tributaire 
d’un héritage culturel, d’une vision du monde, d’un 
passé historique, d’un substrat humain déterminé. 
L’ouverture aux richesses de l’Eglise particulière répond 
à une sensibilité spéciale de l’homme contemporain. 

Paul VI, 
Evangelii nuntiandi, n°62

Célébrer les 40 ans de l’Eglise du Christ au Havre, 
c’est reprendre en mains le fl ambeau qui nous est 
transmis. Cette fl amme a brûlé le cœur des disciples 
de Jésus qui nous ont précédés pour entretenir en 
eux la passion de l’évangélisation. Nous reprendrons 
conscience des richesses qui nous ont été transmises, 
non pour les enfouir, pour protéger ce qui fut acquis, ni 
pour les remiser dans un musée des souvenirs, mais 
pour les risquer encore et toujours dans l’aujourd’hui 
de la vie des hommes. L’œuvre d’évangélisation doit 
nous trouver mobilisés et tendus vers l’avenir. Dieu 
vient de l’avenir ; il garantit qu’il sera ouvert à tous 
les hommes. Cette Promesse pleinement réalisée 
en Jésus-Christ, il nous faut encore la manifester, la 
déployer de façon visible et l’annoncer comme Bonne 
Nouvelle à tous ceux et celles qui l’ignorent encore. 40 
ans après sa fondation, notre Eglise diocésaine nous 
envoie toujours pour annoncer le message de Salut :

Envoyée et évangélisée, l’Eglise elle-même envoie 
des évangélisateurs. Elle met dans leur bouche la 
Parole qui sauve, elle leur explique le message dont 
elle-même est dépositaire, elle leur donne le mandat 
qu’elle-même a reçu et les envoie prêcher. Prêcher non 
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leurs propres personnes ou leurs idées personnelles, 
mais un Evangile dont ni eux ni elle ne sont maîtres et 
propriétaires absolus pour en disposer à leur gré, mais 
dont ils sont ministres pour le transmettre avec une 
extrême fidélité.

Paul VI, 
Evangelii nuntiandi, n°15

Dieu, ami des hommes, est proche de notre 
humanité. En Jésus, il s’est approché de façon 
décisive. Par son Esprit, il habite en permanence la 
vie des hommes, il y est à l’œuvre. En Eglise, nous 
sommes appelés à discerner et à rendre grâce pour 
les signes actuels de sa présence et de son action. 
Donner un avenir à notre Eglise diocésaine, c’est 
manifester la fidélité de Dieu à cette portion d’humanité 
qui vit dans notre région. S’engager à donner un avenir 
à l’évangélisation, c’est prendre en charge l’espérance 
que le Christ nous confie pour le monde. Oui, nous 
sommes vraiment héritiers de l’avenir !

Célébrer l’anniversaire des 40 ans de notre 
Eglise

La célébration des 40 ans de notre Eglise ne survient 
pas soudainement, comme un éclair dans un ciel sans 
nuage. Les efforts consentis depuis longtemps pour 
la formation des chrétiens, la culture de l’appel pour 
l’engagement au service de l’Eglise et de la mission, 
la vitalité de la catéchèse et du catéchuménat, la 
célébration de l’Année de la Foi, la dynamique du 
Synode des jeunes et la promesse ouverte par les 
décisions synodales, la vitalité des mouvements de 
l’apostolat des laïcs, la démarche paroissiale  « Cap 
sur l’avenir », nous ont mis en état de service pour être 
les héritiers de l’avenir. 

Concrètement, nous invitons chaque lieu d’Eglise 
(paroisse, mouvement, aumônerie, enseignement 
catholique, service diocésain, communauté 
religieuse…) à choisir et retenir une initiative 
missionnaire qui a mobilisé des acteurs et a permis 
une ouverture vers d’autres personnes pour leur 
proposer un chemin d’Evangile. 

La célébration du 40ème anniversaire se déroulera 
le samedi 6 décembre 2014. Les responsables des 
divers lieux d’Eglise seront invités à se rassembler, 
accompagnés des acteurs de l’initiative qui aura été 

retenue. Ils seront invités à la présenter en soulignant 
particulièrement en quoi elle a permis une démarche 
d’ouverture et d’évangélisation, en quoi elle a été 
source de dynamisme pour la communauté, pour le 
groupe d’aumônerie, le mouvement ou le service. 
Ce sera l’occasion d’un partage en Eglise et d’un 
approfondissement de l’acte d’évangéliser. Cette 
célébration des 40 ans veut clairement se situer dans 
la ligne de l’exhortation apostolique du pape François : 

Le plaisir spirituel d’être un peuple
La Parole de Dieu nous invite aussi à reconnaître 

que nous sommes un peuple : « Vous qui jadis n’étiez 
pas un peuple et qui êtes maintenant le Peuple de Dieu 
» (1 P 2, 10). Pour être d’authentiques évangélisateurs, 
il convient aussi de développer le goût spirituel d’être 
proche de la vie des gens, jusqu’à découvrir que 
c’est une source de joie supérieure. La mission est 
une passion pour Jésus mais, en même temps, une 
passion pour son peuple. Quand nous nous arrêtons 
devant Jésus crucifié, nous reconnaissons tout son 
amour qui nous rend dignes et nous soutient, mais, en 
même temps, si nous ne sommes pas aveugles, nous 
commençons à percevoir que ce regard de Jésus 
s’élargit et se dirige, plein d’affection et d’ardeur, vers 
tout son peuple. Ainsi, nous redécouvrons qu’il veut se 
servir de nous pour devenir toujours plus proche de 
son peuple aimé. Il nous prend du milieu du peuple et 
nous envoie à son peuple, de sorte que notre identité 
ne se comprend pas sans cette appartenance. 

Pape François, 
La joie de l’Evangile, n° 268

Le samedi 6 décembre 2014, tous les chrétiens du 
diocèse seront invités à se rassembler à 18 heures à 
la Cathédrale Notre-Dame, pour l’Eucharistie qui sera 
le cœur de la  célébration d’action de grâce pour les 40 
années de la vie de notre diocèse. 

J’encourage d’ici là chaque communauté et chaque 
groupe d’Eglise à préparer leur participation à cette 
journée des Héritiers de l’avenir.

+ Jean-Luc BRUNIN
          

Evêque du Havre


